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CHRONIQUE ABBATIALE 

LA FÊTE-DIEU 

Cette fête, qui marque l'un des points culminants de notre 
vie liturgique, s'est déroulée, cette année, dans une atmos
phère d'intense recueillement. Tout d'ailleurs a contribué à 
persuader les esprits et les cœurs que toute parade serait 
vaine si elle n'est elle-même un chemin d'ascension spiri
tuelle vers le Dieu de l'hostie... Le pontifical que présidait 
Son Exc. Mgr Haller déploya ses fastes dans une basilique 
qu'on avait décorée avec un goût exquis et où le chœur 
mixte du Collège chantait à ravir. M. le chanoine Dayer, 
en quelques brèves paroles, commenta le mystère du Saint 
Sacrement : sermon qui ne laissa pas d'impressionner les 
fidèles par sa haute tenue théologique et par cette éloquence 
venue d'une âme profondément sacerdotale. 

La traditionnelle procession à travers la ville, et à laquelle 
avaient pris part les Autorités préfectorale, municipales et 
bourgeoisiales escortées de l'huissier et de gendarmes en 
costume d'apparat, s'arrêta aux deux reposoirs habituels : 
ici encore, l'ostensoir d'or s'entourait d'un décor de beauté, 
les autels qu'on avait dressés étant particulièrement riches 
en leur harmonieuse architecture et en leur profusion 
florale, la Fanfare du Collège rythmant la marche de ses 
accents solennels... 

A la foule des fidèles s'étaient joints de nombreux soldats 
sous la conduite de leurs officiers. Cette présence de l'armée 
à notre Fête-Dieu est toujours des plus appréciées : aussi, 
au cours du repas conventuel, l'Abbé-Evêque de Saint-
Maurice en remercia-t-il MM. les colonels-brigadiers Gross 
et Nicolas qui, accompagnés de M. le colonel Meytain et de 
M. le major Pignat, étaient des hôtes tout spécialement 
sympathiques de la table abbatiale. Monseigneur salua éga
lement les autres invités présents : MM. Alphonse Gross, 
préfet, Hyacinthe Amacker, président de la Ville, Eugène 
Bertrand, juge, Ernest Duroux, président de la Bourgeoisie, 
ainsi que MM. les conseillers, qu'il fait si bon accueillir dans 
la fidélité aux vieilles coutumes de la Cité et de la Maison. 

HÔTE D'HONNEUR 

Le lendemain de la Fête-Dieu, M. le Conseiller d'Etat 
Marcel Gross, chef de l'Instruction publique, faisait à 
l'Abbaye et au Collège de Saint-Maurice sa première visite 
officielle. Accueilli tout d'abord par les étudiants qui lui 
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exprimèrent leur joie par un gracieux compliment et une 
aubade musicale, M. Gross fut ensuite l'hôte de la Commu
nauté où purent se raffermir les liens d'une amitié déjà 
ancienne et aujourd'hui plus fervente que jamais. 

AMITIÉS INTERDIOCÉSAINES 

Lors du dernier pèlerinage de la Suisse romande à Lourdes 
que présidait Son Exc. Mgr Adam, Evêque de Sion, on eut 
la délicatesse d'adresser à Son Exc. Mgr Haller un fort 
aimable message télégraphique qui lui apportait le bonjour 
respectueux et le pieux souvenir des pèlerins suisses. Très 
sensible à ce geste si cordial, l'Abbé-Evêque de Saint-
Maurice y répondit aussitôt, assurant à son tour de ses 
meilleurs mementos ceux-là qui avaient l'insigne faveur de 
confier les leurs à la Vierge de la Grotte. 

Son Exc. Mgr Charrière, actuellement souffrant, a prié 
Son Exc. Mgr Haller de bien vouloir le remplacer pour admi
nistrer le sacrement de confirmation dans plusieurs paroisses 
de son diocèse. C'est ainsi que notre vénéré Supérieur s'est 
rendu tour à tour dans les cantons de Fribourg, Vaud et 
Genève. Nous rappellerons à cette occasion que depuis fort 
longtemps déjà les Abbés-Evêques de Saint-Maurice sont 
un peu les « auxiliaires » de l'Evêque de Lausanne, Genève et 
Fribourg. NN. SS. Bagnoud, Paccolat, Abbet et Burquier ont, 
à maintes reprises, exercé leur ministère épiscopal dans les 
cantons romands, à la demande de l'Evêque diocésain 
empêché ou malade. Aussi Mgr Haller, lors de sa récente 
tournée de confirmations, poursuivait-il une fort sympa
thique tradition... En remerciant Mgr Charrière d'être, le 
premier, fidèle à la coutume de ses prédécesseurs, nous lui 
offrons nos vœux les plus sincères de prompt et complet 
rétablissement. 

Au moment même où notre Abbé-Evêque remplaçait Mon
seigneur Charrière dans une paroisse du Jura vaudois, avait 
lieu à Sion la clôture solennelle du Jubilé marial du diocèse. 
Empêché de s'y rendre comme il l'eût désiré pour répondre 
à l'aimable invitation de Mgr Adam, notre Supérieur fit 
parvenir par télégramme à Mgr de Sion l'expression de ses 
regrets et l'assurance qu'il s'unissait par ses prières et ses 
ferventes pensées à cette grande manifestation de foi du 
peuple valaisan. 

G. R. 
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